
BREVES DE COULOIR … 
 
 
La MGIEN remplace les LP 

 
Dans quelques académies la MGIEN est une variable d’ajustement pour les LP comme 

ceux-ci le sont pour le reste du système éducatif. 
Les familles dont les enfants sont orientés en LP connaissent les mêmes difficultés 

économiques et sociales dans le  75  (Seine) que dans le 93 (Seine-Saint-Denis). A Paris, un 
tiers des établissements professionnels est municipal, c'est-à-dire que leurs murs appartiennent 
à la ville. Or le maire de Paris ne  s’intéresse qu’aux écoles d’art et aux métiers d’art.  Il ne 
souhaite conserver dans sa bonne ville embourgeoisée que les trois ou quatre Ecoles 
Supérieures  qui préparent à ces métiers prestigieux de l’ébénisterie, de la tapisserie, de la 
haute couture, et autres activités de luxe. Il y a réussi. 

 Pour les autres, il préférerait s’en débarrasser en les refilant aux banlieues 
périphériques de la Région Ile-de-France. Pour vider ces établissements indésirables de leur 
public scolaire, il est de mèche avec le rectorat qui ne fournit pas assez de places pour 
accueillir en LP les jeunes qui le souhaitent. Que fait-on des laissés pour compte ? On les 
envoie à la MGIEN1 … Encore une façon d’utiliser les structures de l’Ecole à des fins qui ne 
correspondent pas à leur mise en place … Cela a l’avantage de désengager un peu plus l’Etat 
du service public d’Education et de marquer beaucoup de mépris à l’encontre de ceux dont on 
dit qu’ils appartiennent aux milieux socialement et culturellement défavorisés. 

Faut-il dire CHIRAC, DELANOE, SARKOZY même combat ? 
 
 
Une grande fédération… venue du froid 

 
A l’issue de son Bureau National du 19 octobre 2006, le SNETAA peut considérer 

qu’il est le seul syndicat de sa fédération. En effet, à la demande de son servile Secrétaire 
Général, PLP de son état et dénommé Gérard OLIVIER, le SNPC2 a demandé à son ami de 
longue date, Christian LAGE3, d’intégrer le SNETAA. Après l’éviction du SNCA e.i.L de la 
Fédération EIL, telle que redéfinie par les statuts adoptés à La Bourboule, que reste-t-il 
comme syndicats dans cette Fédé ? Le SNATOS, le SNEPAG, un vague machin d’instits dont 
le nombre d’adhérents au total ne fait pas celui des dix doigts de la main… La recomposition 
syndicale, dans sa prochaine prospective, devra prendre en compte la fédé SNETAA-
SNETAA, ou SNETAA puissance 2, ce qui donnera à l’illustre LAGE l’illusion d’avoir 
doublé ses effectifs et à PABOT, son gugusse prédécesseur, des boutons pour n’avoir pas eu 
cette idée géniale ! 

                                                 
1 Mission Générale d’Insertion de l’Education Nationale réservée aux jeunes de plus de 16 ans sortis du système 
scolaire sans aucun diplôme qualifiant. Cela fait penser à Ségolène ROYAL qui du temps où elle était dans le 
gouvernement de JOSPIN proposait aux élèves qui n’avaient pu être accueillis en LP ou dans l’enseignement 
professionnel du collège, faute de places, de suivre des activités d’intérêt général réservées aux jeunes 
délinquants … 
2 Syndicat National des Personnels Contractuels 
3 En effet, quand l’un n’était encore qu’un notabliau du Limousin à courir les jupons et l’autre un officiant de la 
formation privée patronale, ils se congratulaient parfois sur la passerelle de l’avion qui les emmenait vers le 
Québec, et vice versa… De là probablement ce goût précoce du secrétaire général du SNETAA pour les voyages. 
Parions qu’ils iront bientôt de concert visiter la Belle Province, dans le cadre de leur association France-
Québec,  Tabernacle ! 


